
Les objections en forme syllogistique étaient faites par deux
.autres élèves de première année, MM. les abbés Eug. .afiamme,
de Lévis, et P. C. Gauthier, Acadien, de Charlottetown, et ne
manquaient pas de force. M. Morrison sut y répondre d'une
manière très satisfaisante, ainsi qu'à celles que Mgr Bégin lui-
même lui proposa en dernier lieu sur la connaissance du
miracle.

Mgr Pâquet, Directeur du Grand Séminaire, et les professeurs
de la Faculté de même que tous les élèves assistaient à cette
séance.

Mon journal de bord

Lima, janvier 1893.
Mon séjour d'un mois au Ptrou ne me permet pas d'embrasser

l'ensemble des choses. J'aime mieux dire ce que j'ai vu et non
pas ce que j'ai pu lire.

Ce que j'ai vu tout d'abord dans les premiers jours de mon
arrivée, ce sont les congrégations religieuses françaises Nos
premières visites en effet, après celles à l'archevèque et au dé-
légué du Saint-Siége, ont été pour elles. Les Lazaristes ne sont
que deux à Lima en ce moment et ne s'occupent que des Sours
de Charité. Les Rédemptoristes, au nombre de huit ou dix,
font beaucoup de bien; la plupart sont français. Les Picpu-
ciens, au nombre de quatre, desservent l'église des Récollets

qu'ils ont entièrement restaurée; ils dirigent aussi les Reli-
gieuses du même Ordre qui ont un magnifique établissement
dans notre voisinage. Les Jésuites, au nombre de sept ou huit,
à peu près tous espagnols, dirigent un externat (le gouverne-
ment a fait fermer leur pcnsionnat); ils desservent la belle
église de Saint-Pierre. Enfin les Salesiens de Turin, au nombre
de cinq ou six, appelés par le gouvernement et arrivés depuis
quelques années, s'occupent des enfants du peuple. Les Filles
de la Charité sont nombreuses et desservent presque tous les
hôpitaux, les refuges, les orphelinats et les hospices de Lima.
Les Sours de Saint-Joseph de Cluny ont un pensionnat, un
externat et la direction de la Maison de Santé française. Les
Picpuciennes et les Dames du Sacré-Cour et du Bon Pasteur
ont des pensionnats.

Voilà pour les Congrégations européennes.
Quant aux Ordres religieux péruviens (ici le gouvernement

reconnaît les veux solennels), ils sont nombreux; les Descalzos
eu Franciscains déchaussés, les Franciscains proprement dits,
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